
PETR BRUCHE MOSSIG   -   PARTAGE D’EXPERIENCES 

SOLIVERS

30 ANS À ADAPTER LES MÉTIERS ET À DÉVELOPPER 
L’INSERTION SOCIALE

Solivers est une coopérative d’entreprises inclusives qui cumule 30 ans 
d’expérience dans l’accessibilité des métiers aux personnes en  situation de 
handicap et à faciliter leur insertion sociale. Pierre Hoerter est à l’origine de 
cette démarche solidaire centrée sur l’humain.

DONNER UNE CHANCE D’OBTENIR 
UN EMPLOI
Il y a 32 ans, Pierre Hoerter alors 
jeune vigneron constate qu’il est 
difficile de rendre durable dans le 
temps le travail de saisonnier en 
agriculture. Autour de Molsheim, 
est proposé l’idée d’adjoindre 
les travaux de cultures (houblon, 
viticulture, fruitiers, maraichage) 
pour proposer des temps pleins. 
Pourtant malgré cette solution 
Pierre constate qu’il n’y « avait 
pas plus de monde ». Un jour 
l’association de parents d’enfants 
handicapés ADAPI se met en 
relation avec Pierre Hoerter et 
le lycée agricole du secteur afin 
de former et donner une chance 
d’obtenir un emploi à leurs enfants. 

UNE RELATION SYMBIOTIQUE EST 
NÉCESSAIRE
« La main verte » est ainsi née

en commançant par la valorisation 
des déchets puis en 2000 par 
l’intégration des déchets verts 
pour le compostage en bout 
de champ et la couverture de 
plants alimentaires fragiles 
(phénculture). Avec « La main 
verte » vient un constat : pour que 
ce type de démarche puisse être 
pérennisée « il faut que ce soit très 
symbiotique» avec un engagement 
de tous les acteurs. La ressource 
humaine est ainsi au centre 
projet. Face aux changements 
de pratiques, au changement 
climatique, Pierre Hoerter voit 
en effet l’humain comme « ce qui 
reste quand tout change ». « 30 
ans avec des hauts et des bas » 
permettent aujourd’hui au projet 
initial d’avoir fait essaimer dans 
plusieurs régions de France 
des démarches similaires.

FACILITE L’INSERTION 
SOCIALE

ADAPTE LES METIERS AUX 
PERSONNES EN SITUATION DE 
HANDICAP

DEVELOPPE DES FILIERES 

LOCALES

CONTRIBUE AU 

DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE 

DU TERRITOIRE

RENFORCE LA SÉCURITÉ 

ALIMENTAIRE

EN QUELQUES 
MOTS...
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Le projet prend en effet son essor suite à la 
perte de récoltes arboricoles dans la région. 
Avec le printemps qui arrive plus tôt et les gelées 
tardives, il fallait trouver une solution pour 
sauver les récoltes des fruits tels que l’abricot 
ou les pêches en Alsace. 
Le principe est d’utiliser un brasero qui, si la 
combustion à lieu toute la nuit de manière 
régulière, peut permettre de protéger l’arbre 
du froid et ainsi sauver la récolte. 2 brevets ont  
été déposés sur la technologie de chauffage 
des arbres et sur la production par extrusion de 
pellets issus des déchets d’espaces verts. 

Le maire d’Oberhaslach, Jean Biehler qui est à 
ce titre en charge de la refonte du schéma de 
collecte du Select’om, a travaillé avec Pierre 
Hoerter sur les ressources disponibles pour 
fabriquer les pellets. Le coeur du projet comme 
tout ceux qui ont essaimé est basé sur le fait de 
« donner du boulot à des personnes en situation 
de handicap ». Sur le projet de pellet, ce sont 
des personnes autistes qui ont la charge de la 
fabrication.

ADAPTER LES MÉTIERS AU PERSONNES 
HANDICAPÉES
Un service d’« ingénierie didactique » a vu le 
jour afin de réfléchir sur des métiers et activités 
à adapter aux personnes en situation de 
handicap. Une analyse de 42 métiers différents 
a été réalisée en France mais aussi en Belgique 
et en Allemagne. « Il faut avoir un besoin » pour 
le concept de « La main verte » soit reproduit. 
Aussi ce sont des métiers en tension qui sont 
visés. L’équipe d’ingénieurs réfléchit alors aux 
modalités d’apprentissage, d’implantation et de 
développement de l’activité pour l’adapter à des 
personnes en situation de handicap. 

UNE RÉPONSE À UN DOUBLE BESOIN DU 
TERRITOIRE
Le projet de Solivers vise à répondre à un 
besoin économique d’une part et de « tenter 
l’expérience d’une place à chacun» d’autre 
part. L’objectif est de mettre en place les 
moyens de compensation (physique, juridique, 
compétences) pour rendre l’intégration possible 
des personnes en situation de handicap dans 
des métiers en tension où l’intégration a plus de 
chance de réussir. 

PLUS DE 13 ENTITÉS ONT « ESSAIMÉ » DANS 
TOUTE LA FRANCE
• Un domaine viticole en agroécologie
• Vermilab : élevage d’insectes et valorisation 

de déchets alimentaires. Aujourd’hui 
Solivers est associé Wormgénération à 
Metz qui valorise, par utilisation de vers de 
farine, des déchets plastiques en protéines 
pour animaux et en déjection comme 
fertilisant

• La Cidrerie Filière Locavore (projet en cours 
avec aide LEADER) 

• Des entités des métiers de la propreté, du 
service à la personne…

TERRA SYSTEMA POUR PRÉSERVER LES 
RÉCOLTES FRUITIÈRES
Terra Systema est une de ses initiatives 
d’inclusion des personnes en situation de 
handicap. L’entité est principalement dédiée à 
la fabrication et la combustion de pellet produits 
à partir de déchets végétaux par des personnes 
en situation de handicap. Néanmoins le pellet 
produit ne fonctionnait pas bien dans des poêles 
classiques à cause de leur composition. C’est 
donc dans un autre domaine que ces pellets ont 
trouvé leur utilité.
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« L’important c’est que les projets continuent de vivre » 
Pierre Hoerter sur son départ progressif à la retraite

POUR EN SAVOIR +
Solivers ... pour renforcer 
l’inclusion sur le territoire
http://www.solivers.eu/home

LES ENTREPRISES DE L’ESS SONT 
TOUT AUTANT VIABLES QUE LES 
AUTRES
Interrogé sur la baisse de productivité 
par rapport à une activité ne relevant 
pas de l’ESS, Pierre Hoerter explique 
: « on peut avoir des aides à la 
compensation » afin de favoriser une 
concurrence équitable. Pour autant 
il n’est pas possible de vendre un 
produit plus cher sous prétexte que 
ce sont des personnes handicapées 
qui l’ont produit. Cela reviendrait à 
mettre derrière l’ESS un label, un 
argument pour augmenter les prix ce 
qui n’est pas son but. 

L’ESS propose un travail formant 
et adapté qui permet finalement 
à chaque salarié de de ne pas 
transformer sa déficience en 
handicap social. D’ailleurs les projets 
profitent d’une vraie pérennité 
dans le temps ! Une entreprise de 
l’ESS est donc parfaitement viable. 
L’ESS permet de se donner le droit 
d’expérimenter et de tenter des 
compensations et des procédés 
nouveaux, en somme le droit de 
vérifier les adéquations et l’efficience 
économique et sociale des projets.

L’ECONOMIE SOCIALE ET SOLIDAIRE : 
UN OUTIL DE RSE ?
Aujourd’hui l’Economie Sociale 
et Solidaire profite d’aides d’Etat 
mais aussi du soutien d’acteurs 
privés qui entrent au capital de 
certaines entreprises du secteur. 
Pour autant Pierre Hoerter insiste 
pour que l’ESS ne soit pas qu’un 
simple levier de greenwashing d’une 
politique d’entreprise au travers 
de sa Responsabilité Sociale et 
Environnementale. Il s’agit de 
prolonger ce rapport symbiotique 
en incluant si cela est envisageable 
et pertinent d’autres acteurs dans la 
démarche. 

POUR QUE LA DÉFICIENCE NE MÈNE 
PAS AU HANDICAP
Pour Pierre Hoerter il est nécessaire 
de marquer une différence entre le 
terme de « déficience » et celui d’ « 
handicap ». Notre objectif est que 
la « déficience conduise le moins 
possible à l’handicap » qui lui relève 
du « désavantage social ». L’objectif 
est donc de mettre en place des 
solutions par exemple en créant des 
chefs de poste en charge d’orienter 
les personnes déficientes vers la 
tâche à effectuer pour faciliter leur 
adaptabilité.

SERVICES 
PROPOSES
Hébergement 
d’entreprises de l’ESS

Services aux entreprises 
de l’ESS

Accompagnement de 
projets d’innovations 
sociales

Ingénierie de l’inclusion

Etude du poste de travail
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